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THEMA Recréer un espace public sur le toit
d'un équipement privé GILLES GUERIN

Urbaniste, ancien
directeur de

l'urbanisme de

la ville de Caen.

La ville de Caen, en Normandie, a lancé en 2016 une consultation

d'opérateurs privés pour la réalisation d'un
bâtiment à dominante commerciale sur une partie de la place
de la République, datant du XVIIe siècle, située au coeur de

l'hypercentre caennais. Le projet propose de reconstituer,
au dernier niveau, le morceau d'espace public consommé

au sol, en le concevant comme un véritable espace à usage
public au niveau des toits de la ville.

L'objectif premier de la municipalité était de renforcer l'attrac-
tivité du centre ville, face notamment au développement
commercial périphérique, en demandant aux candidats de concevoir

non seulement un projet à fort potentiel marchand mais

aussi une construction emblématique de Caen qui devienne un

véritable lieu de vie et de rencontre.
La particularité du projet est de se situer à l'emplacement

exact de l'ancien hôtel de ville, détruit par les bombardements
de juin 1944, lui-même installé dans ce qui était à l'origine le

couvent des Eudistes. Cet emplacement n'a pas été reconstruit

après-guerre mais aménagé en espace public dans le

prolongement de la place historique. C'est un espace planté
d'arbres sous lesquels un parking public a été aménagé. Une

emprise est restée dégagée pour laisser voir les fondations de

l'ancienne chapelle du couvent.
Le génie de l'architecte du projet lauréat, Jean-Paul

Viguier, est d'avoir «imaginé l'évidence». L'évidence, c'est
tout d'abord d'avoir su lire, dans la configuration actuelle de

l'emplacement dédié au projet, une composition volumétrique
formée par les frondaisons des arbres: un triangle et un U

autour du vide de l'ancienne chapelle. Morphologiquement,

le projet reprend cette composition. La future construction,
d'une hauteur de 18 mètres, est organisée en deux volumes

réunis par un passage sous verrière: le Triangle et le Forum,

en U autour d'un grand atrium vitré, transposition symbolique
forte et moderne de la nef de l'ancienne chapelle. L'évidence,
c'est ensuite d'avoir reconstitué, au dernier niveau, l'espace
public occupé au sol par la construction, en le concevant
comme une véritable place publique en hauteur. Ce parti
architectural, formel et fonctionnel, est clairement exprimé par
le dessin montrant comment on découpe l'espace au sol des
deux volumes pour le monter en toit de la future construction.

L'atrium, grand vide toute hauteur, éclairé naturellement

par une verrière en façade sur la place et en toiture, accueille
les escalators qui permettent d'accéder à chaque niveau du

Forum. Quant au dernier niveau du Forum, il est relié à celui du

Triangle par une passerelle vitrée. L'ensemble forme un roof-
top, avec des terrasses plantées. Il accueillera deux restaurants,

un auditorium de 130 places et un espace bien-être. Au

niveau des usages, le rooftop sera en libre accès: on pourra
y venir pour regarder la ville à partir des terrasses plantées,
consommer dans l'un des deux restaurants dotés de leurs

propres terrasses, se détendre dans l'espace bien-être ou

assister à une conférence dans l'auditorium.

L'espace public consommé par le projet, qui vivait assez

peu, prendra une intensité d'usage extraordinaire en s'ins-
tallant sur le toit de ce futur équipement privé. In fine, le toit
du projet constitue un élément clé pour la ville car il s'inscrit

pleinement dans une logique plus large de renforcement
de l'attractivité marchande, touristique et de loisirs de

l'hypercentre caennais.

[ILL. 1] Concept architectural. [ILL. 2] Infographie du projet dans
(Sources: Agence Jean-Paul Viguier) son contexte urbain.

Vestiges de la chapelle
du séminaire des Eudistes

Emprise de l'ancien Hôtel
de Ville et le jardin des
arbres tijes

[ILL. 1]

Atrium - le vide comme
memoire de l'ancienne
chapelle

Transposition du jardin existant
en toiture et en façade

Centre Republique implanté
sur l'emprise de l'ancien
Hôtel de Ville
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